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A l’occasion des premières assises de l’écologie de notre parti (1), en mai dernier, le mot d’écommunisme a été avancé par 
l’introduction de Pierre Laurent, notre secrétaire national, puis celle d’Hervé Bramy, le responsable de notre commission 
Ecologie (2). 

Je propose d’aller plus loin en adoptant le mot d’é-communiste pour démontrer notre propre évolution face à celles du 
monde. 

Mais, tout d’abord, vous aurez noté que je suis passé d’un nom de système –écommunisme- à un qualificatif d’individu : 
c’est tout simplement pour corriger une distorsion (défaut malheureusement habituel chez nous qui consiste trop souvent 
à ne faire qu’une partie du chemin ouvert par nos réflexions) en rappelant que nous plaçons toujours et plus que jamais 
« L’humain d’abord » en tête de nos préoccupations comme fin et moyen. Cela accompagne aussi l’idée du rejet d’un 
système qui préexisterait, prédéfini à la perfection (suivant quels critères vraiment opérants et à partir de quel moment?), 
et qu’il faudrait faire émerger et mettre en place, ce qui pour certains d’entre nous va jusqu’à encore imaginer un 
renversement quasi immédiat, d’un coup de baguette magique du système actuel.  

E-Communiste permettrait donc de démontrer que nous voulons couvrir les sujets à l’ordre du jour : 

 L’E-conomie, ce qui n’est pas une nouveauté en soi mais où nous devons peut-être aborder le sujet d’une autre 
façon, 

 L’E-cologie où notre force réside, malgré notre retard à l’allumage évident et reconnu en tant que collectif national, 
à marier social, économie, écologie, démocratie, sciences, technologies et techniques, 

 L’E-urope puisque nous savons l’impératif de la dimension continentale pour notre action et les solutions à 
apporter, ce qui nécessite une autre construction européenne, 

 L’E-ducation qui est la voie de l’information et de la formation visant à l’E-mancipation de chaque individu et de 
chaque collectif d’individus impliqués dans un domaine particulier, de façon volontaire ou non, 

 L’E- tout court pour être en phase avec la révolution numérique et informationnelle dont nous devons nous 
emparer comme outil démocratique interne et externe  de communication et d’échanges pour l’orienter dans des 
directions qui conviennent à tou.te.s, suivant les domaines concernés. 

Pendant la préparation du Congrès, j’avais proposé de conserver l’acronyme PCF de notre parti en changeant sa signification 
pour Parti des Communistes de France (en liaison donc avec l’Humain d’abord) 

Aujourd’hui, je pousse le bouchon un peu plus loin en proposant l’acronyme PéCF pour Parti des éCommunistes de France 
(ce qui nous différencie au passage des autres groupes qui se réclament aussi comme communistes dans notre pays). 

                                                             
1 Il a été particulièrement choquant pour moi de voir nombre de camarades quitter -ou ne pas participer du tout à- ces assises de 
première importance pour notre parti, afin d’aller manifester le 5 mai dernier pour faire la fête à Macron et surtout donner ainsi 
un nouveau quitus à JLM et LFI qui ont pourtant une grande responsabilité dans la situation actuelle, en refusant d’une part 
d’écraser MLP et ainsi de réduire encore plus la légitimité de Macron lors du second tour de la présidentielle 2017 et d’autre part 
en refusant les alliances qui auraient mathématiquement permis d’avoir au moins 70 députés en commun et de sauver plusieurs 
députés socialistes frondeurs, donnant un autre ton aux législatives 2017. 
2 Voir le blog de Progressistes https://revue-progressistes.org/ dans lequel ces textes ont été publiés comme articles. 


